
Sœur Marie-Louise  Michaux 
née à Mellet le 27 juin 1923. 

décédée à Chimay le 15 mars 2011 
 
 
C'est le 27 juin 1923 que la petite Lina vit le jour à Mellet, patrie du frère Mutien-Marie. Très jeune, elle a 
été en contact avec les Filles de Marie, présentes dans son village natal. C'est grâce à la proximité avec les  
Sœurs qu'elle a appris à connaître et à aimer Jésus et que s'est développé progressivement son désir de 
consacrer sa vie au Seigneur.  Après ses classe primaires, elle suit des cours professionnels, elle avait de 
l'or dans les doigts et ses talents lui permettent de  réaliser de très jolis ouvrages et de belles broderies. 
 
A l'âge de 22 ans, elle entre au postulat des Filles de Marie à Pesche. Elle fera ses premiers vœux le 19 
mars 1947 sous le nom de Sœur Marie-Louise. Elle devient directement étudiante à l'école normale 
primaire de Pesche où elle obtient son diplôme d'institutrice le 15 juin 1951. C'est avec fierté qu'elle se 
considérait comme " une Fille de Mère Germaine". 
 
Dès le mois d'août de la même année, elle est envoyée à Bioul où elle y séjournera jusqu'au 30 mai 1989, 
date de son retour définitif à Pesche. 
38 années dans la même localité…où elle a eu l'occasion de marquer plusieurs générations de son 
empreinte, d'y dispenser ses dons et ses  peines au service des enfants du village avec une attention toute 
particulière aux plus faibles et aux plus démunis. 
En 1973, elle devient chef d'école. Avec ses collègues laïques, elle constituait une belle équipe où régnait 
la bonne entente et l'amitié. La preuve, de retour à Pesche, sœur M. Louise était invitée régulièrement 
chez ses anciennes collaboratrices pour y passer une agréable journée. 
 
Admise à la retraite, M. Louise a consacré tout son temps et toutes ses forces à seconder le curé de sa 
paroisse, fortement handicapé par l'âge et la maladie. On la retrouvait partout : à la catéchèse, aux 3 fois 
20, à la chorale, aux visiteurs de malades. 
Elle préparait même quotidiennement la soupe scolaire pour les enfants de l'école. 
 
Dans les dernières années, par la force des choses, elle s'est retrouvée seule en communauté. Chaque 
dimanche, les Filles de Marie d'Anhée, d'Yvoir et de Bioul dînaient ensemble et  passaient agréablement 
l'après-midi, une fois chez les unes, une fois chez les autres. 
 
L'âge se faisant sentir, M. Louise éprouve des difficultés à se déplacer. Elle rentre définitivement à 
Pesche le 30 mai 1989 où elle rend encore quelques petits services à la mesure de ses possibilités. 
 
Il y a une bonne dizaine d'années, elle fit une chute malencontreuse dans l'ascenseur et décida de rejoindre 
l'infirmerie. 
A partir de ce moment, elle va vivre en véritable recluse, écourtant magistralement par un "bonne 
journée"  les visites que ses consoeurs lui rendaient. Rideaux tirés, c'est dans une certaine pénombre 
qu'elle n'arrêtait pas de prier. Chaque jour, en commençant sa journée, elle relisait la longue liste sur 
laquelle était écrit le nom de tous les bénéficiaires des innombrables chapelets qu'elle égrenait les uns à la 
suite des autres. C'est avec joie et fierté qu'elle disait à ses visiteurs : "Je prie pour toi". 
 
Depuis quelques jours, on voyait qu'elle n'était pas bien, les médecins appelés à son chevet n'ont rien 
diagnostiqué de précis mais constatant que son état s'aggravait, nous avons souhaité son transfert en 
clinique le mercredi 9 mars. L'infection s'était généralisée, et c'est très paisiblement qu'à l'aube du 15 
mars, elle s'en est allée rejoindre Celui à qui elle avait voué toute sa vie. 
 
Merci Sœur  Marie-Louise pour toutes les prières que tu as dites pour chacune de nous avec beaucoup de 
foi et de persévérance. 
Nous sommes certaines que de là-haut où tu reposes maintenant, tu continueras à prier pour ta 
congrégation et pour tous ceux et toutes celles que tu as aimés. Nous y comptons bien ! 


